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ou, d'argent. Cette vaisselle indiquait à quelleComment on mangeait jadis -pmtenaient les amphytri-ons: la
classe sociale ap
vaisselle d'or était FiLpanage des princes, la vais-

a beaucoup parlé en ý,es derniens temps du selle dý,argent Jaecumulait chez les bourgeois

"'Canard à la Rouennaise qui, dans un grand riches et les grands commerçants.

dîner, a fait plusieurs victimes. E m'a paru in- C'était, au sturplus, le seul moyen qu'avaicnt

téressant de faire'à ce propos quelquýes recher- les uns et les autres pour placer leurs économies,

ches s'Ur la façon dont-m-angeaient ms pères, Par les actions ou les obligaticnis n'existaient
'S'ils 'avaient le luxe de la table aussi développé pas plus que les titres de rente.' La fortune à

quM Fest chez les 'modexnes. eette époque avait une valeur vingt fois supé-

vrai dire, il y ý a moins de différeiwe, qu'en rieure à celle d'aujourd'hui: et ' lui qui possé-

ne croit entae les galu d'autrefoïs et ceux dpau- dait pour eent mille francs d'argent était deux

jourd'hui, entre le dîner d'un bourgËýois riche- de fois plus riche qu'un, millionnaire moderne.

notre époque et celui &'un. grand seigneur du On commença jadis par ne pas siervir d'm-

douzième on treizième siècle. ýsiettes. On découpait la viande sur un pain bis

En effet, en tn dîner d'apparat se -très dur, très résistant, qu'on dénommait le pain

Servait dens ýùe, 4u'on appelait alors "la grande tranchoir. Un-raffinement ultérieur substitua

salle" et, en somme, le oérémonial du service le métal au pain tranchoir; autrement dit, on

ressemblait beaucoup à'ce que noue nommons à fit des tranchoirs en métal. Ce fut J'origine des

éià un banquet officiel. Mais c'était là assiettes. Ajoutons que l'msiette n'était jamais

2exeepti changéependant le ýdîuer, et on, mangeait dans

Les'g,ýns de qualité man'geaiemýt, en effet, dans la même assiette plusieurs e s Ou fai S-

leurchambre; on ignorait -cê que c7était quune semblables, te qui ne lais, it pu d'être assez peu

see à monge'r; eýest là un perfec-tionnement ragoûtant. ' Bien mieux: 'les mets uniquement
étaieýnt 

s 
is dâne 

k même 

siette,

qui ne xemonte guère qu'à In fin du ýix-huitiè- liquides erv

mie siède, aeèà la Révolution. A, la Cour, on laquelle Mangeaient deux con'vilies à là fois.

ignora toujours, la salle à manger, et jamais uù , Plus ancien était usage du linge de table, Le gàtréral JapouaiR Hm§-

st>lme-Tain ne prit ses -repas aille4re que dans sa, une -nappe souýs Charlemagne se nommait uil noïnci4 gouverneur de là Mandchourie

doublier. les serviettes ne firent leur ap-

Les gcnti1ý0MMnes peu fortu-ui5s,. qui n'aviaient pairition que vers le quinzième siècle. Aupara- coussinde velours. Une pam-carte piquéý au-diýe-

ýnb 109Îs de d= Ïons-êt"ites, mangeaient vent, un serviteur pr6sentait à chaque convive sou6,annonçait que la personne à qui a-pParte.

rôti&Wie ou- tout bon- de l'eau qu'il versait dýuÉe aiguière dans un bas- naient ces minusleules chûumtlres accorderait un

neni-clit da-ne. leur. cÙi»i0eý On' trouve une re- sin, et il offrait en1suite un linge ipour s'essuyer. baiser à toUs ceux qui achêtcraient un-tièket de

productiýon de, ces rêtissêriei, reproduction très Au, quinzième siècle on eut Mlée de donner ce 25 cents rer lune demi-bèure,.

limge, à chacun -1ý'eVdan t une minute de plus, pas uze minute (le

tout'ié dîùeý. Oxi, nouait molm6 CýoTnms les jolieýs Mules 'révélaiýnt 't

la., SËM*et4-, autourdu pied (le Cendrilloli.et que rimagination dée jeu-

nes hommee s'enflamme aiséràéntlies ti&eg

inu,,àvait son cou, s'enlevèrent et -par -dOluzgl,-

teau-.: aune sa ne&' Q-iiamd le ýtoàdi5Pcni-ble se tmlV1ý çpqiýsé;
..Ctuàjld. oif s'était, ýscr.yj, ïcWo4 ý,â- doqý1>.1e bèttantý là .Pôrté

, 'tenait la mTýtÂrieà'M P"so"a-e,

per, Ob prellait les àli- par es. files, les, ýoandid4iý$ entrèreý4ý-. .115

ments avecffl dàigts.. entrèrent pour se -trou-ver tout de. sU.îte--çu pré..
dy, trwyqIWÉ,

La ýou1ýe1ette ne' date i8ný un grog-.

-septième siè- rëlM"hdart, une fi>ee, odébr'l". 1'd ta4e et dé 9in-ý

Cie. QiMntà la, ouïllere _on *éýýse bien 44,1 aïàatiýurs ,J
t Il 144 cýi11ý in bl6ýàe Miss à l'a

eue êtP41, inoonnue", 0-n ewT.ýëmt eÉýnE. ouli', Ç,

1ýuJvàit lem Výets liquidee. d'or dent iwrêýàet déjà, ma1Zýý WA,
en. p.eup4it la Chamu;e,

LR culiller appaFUt le J)e-"Onuage co
M61ýe temps 4ue la,ý -eaifleurs, lesourire auct lèvTese il leemprem de

fonxchetýte.' 4jre à lce, 1ýublic, déjà refroïdi: Measieum suis-

7 0. -Výit aine qne les pend" vos C'eét moi la,

mftières jinnjnný, 'Výjci la facture bigt en qui
-j'ai 'a-êheté, matin' ihénw, CE te

1>".j6t6'-înyent6n en un prouve que ce t

'a c te «L laut8 Pl-É,,T- paix* de

-4u 4uew ""de, Cyrano jour, 43valiel-e sein, d»nt- la vue Vous a

eý feffiueutW4 dei jeýý its,

3L- 1ýýoetAnd- a fait très heureu- 'Or, c -dýi' . Yen gris denc bien le ý,rfflietàiZeý Quant

)in ýdel1eXigýwnc'e dûDtila. 'Sontaujourd'hui &S ýeAbýe« 4on 1ýü" M'ils pri, à la £raUdqýý je ý -vous grie dÇ reëoeilaýtrë «il 'nY

PI jý vcwU1ut même quà -un mcýn.-_nt,. un Çýn, a pa:5, car, tel q1je vous me 'VOY£Z,, je euis tç'ut

ýO "-0àý£M0 -mangeât dans ýýa ýlùfiite, Sri, . u 1QUIS ýC1IXýEM .:.. 'autant tden

ù1«Mýüw tiAets fn, unai-n, ý J"%à donnerai Même,
n'e, bonne elièXe, 4=4

Èe1'ý' et -a- ou etZý treize- à,la douzaine Po-Ur îîtiee pren-ý-e, de ýÊR
re

"-;WWtïý le fetr- PLU-SeNTERIES A*GLAI$iw bonne 'voloutý6ý' Allonel gentlemen, 9approchez-

-#éu 1 'le -'e 'a" 'v-ou,$,bousculez pas 1

ý4g aýs, qui 60e,
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